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i malheureuse, mais, si digne de pitié, des
Cnnadiens et des autres groupes; français ré-
paiusdans. les Etats,de l'Ouest.

Nous ainerions à le suivre dans ses appré-
liations particulières, ses données statistiques,
listoriques et dans ses études philosophiques
où il s'est élevé jusqu'au sublime.

- lais ce travail nous entraînerait trop loin
et d'ailleurs M. Rameau publie ce qu'il écrit.
'T!ernisons en disant (Iule cet aimable français
est digne de notre considération, puisqu'il tra-
vaille à faire revivre un sentiment qui tra-
versait toujours les mers, mais n'en revenait
lls et maintenant nouis pouvons étre certains

que si nous aimons, nous serons aimés.
MM. Clierrier, Chauîveau et Loranger

félicitèrent avant et après la lecture, M.
Itanmeau d'avoir bien voulu honorer non seu-
ement de sa présence, mnais encore de ses
talents comme écrivain distingué, une insti-
tution dédiée à la jeunesse lettrée de cette
ville et. lui assurèrent que le bel exemple de
son dévouement, resterait longtemps gravé
dans la mémoire de ceux qui en ce moment
i'oni l'objet de ses brillantes études.

RIDOoLIN.

E -UR 0 P E.

Les troupes de Garibaldi et du. roi dc
Nap1 les se sont rencontrées à Volturne. Une
grande bataille a ôté livrée. Les Napoli-
lains ont ci 3,000 hommes tités et5, 0 0 0 pri-
sontiers. Garibaldi a >lrdu 2,000 hommes:
aucun mouvement n'a eu lieu depuis cette
bataille.

Le pape demeure à Rome.
Le hénsérat Lamoricière est rentré en

leiance. Les Français ont occupé plusieurs

places près de Rome. Un mouvement mi,
litaire sur une grande échelle est rapporté
aroir lieu en Acutrichte.

LES CANCANS.

Ara : Desjolis garfons.

ia découvre un' paille en lînil lu prochain
Et l'on ne voit pas uni' poutre dans l' sieu.
Nous sommes, hélas! enclins à médire,
Ce mal déjà vieux cliauie jour empire.

A la ville, aux clamips,
La lang' des méchuauts

Va comime un mouli, pour fair' des caicans.

Notre conscience est utn boulevard
t)ù ntni nî'a le droit de porter soit r1gard.
(nu quidam puurtant en mal interpréte
Notre oplucion, memn' la plus secrète.

A la ville, aux champs, etc.

Nuimvel Othello, voit-on ia époux,
tort ou raison c(i'sa moitié jaloux,

Le,, malins propos de mainte cominére
r:îangent en gros crine une faut' légère.

A la ville, aux champs, etc.

hsarlotte est sortie avec son cousin,
ur cueillir les fleurs dans le bois voisin

ttte promenade est fort innocente,
amis tn médisant la trouve indécente.

A la ville, aux champs, etc.

Aiplus d'une belle Alfred fit sa cour.
Il fât, sans pitié, r'poussé tour à tour.
La chroniq' prétend qu'il a maint' dent fausse,
Qns'il.purteu ,erruque et méme une bosse.

A l ville, aux champs, etc.

Dans. plus d'luny carrière Ernest se lança,
,Mais sans réussir, toutes les laissa.
On prétend qu'il manque et Ie cSur et d' tét,
Mém' certains railleurs ajout't qu'il est. bete.

A la ville, aux champs, etc.

Les vastes jupons armés de cerceaux
Ne sont, il est vrai, commodes ci beaux.
J'entends décrier les balions énormes
Qui gâtent, dil-on. les p)lus belles formes.

A la ville, aux champs, etc.

Le commerce est comme un champ île combat,
Oit le mauvais sort parfois vous abat.
Si vous éprouvez des pertes séveres,
En déconfiture on dit vos affaires.

A la ville, aux chaMps, etc.

Lorsqu'au Parlement, quelque député
Censure un abus avec. fermete,
Sa noble action irrite la clique,
Ce chancre hideux de la politique.

A la ville, aux champs, etc.

Quand de vieux claireoje me vers' Ieux doigts,
L'ultrà-tempérant dit qu'à flots je bois.
Enfin Il nouveau-monde, ainsi que lEurope,
Grossit les travers comme un microscope.

A la ville, aux champs, etc.
SÉNÈtQUE.

Montréal, ':6 oct. 1860.

BLÉS ET FARINES.

Le Pays profondément émt du délpéri.sse-
ment physique produit chez ses lecteurs par
la consommation de ses tartines, s'est décidé
à les leur servir sur du papier dle seigle.

- En effet, ce seraplus nourrissant.

Effet bizarre du tremblement de terre.

- Eh bien! Pavez-vous ressenti ? disait
lautre jouri un docteur de cette ville à un

anglais cde sa connaissance?
- Quoi donc?
- Eh parbleu ! le tremblement de terre...

pour ma part j'ai été vivement secoué...
- Ai ! c'est donc ça, que ce matin en

m'éveillant, j'ai trouvé mon caleçon tourné
à l'envers.

F AILT SD ' El I VE R.

The Canadia e Printer. - Par cette pu-
blication, M. Pahsgrave qui s'est déjà fait au
Canada une brillante réputation par son esprit
d'initiative, veut prouver que pour la variété
et lélégance des caractères d'ir rimerie qi
sortent de sa fonderie, Moitréa n'a rien à
envier aux plus importantes manufactures
l'Europe et ules Etats-Unis. Les échantillons

quo nous avons reçus sont cle toute beauté, et
nious tne doutons pas que M. Palsgrave réis-
sisse a atteindre le but qu'il se propose.

-Arrivée à Montréal clu Grrrand CARA-
BARABAS, le roi des magiciens et le magi-
cien des rois, le plus incomparable prestili-
gitateur des mondes connus et autres, esca-
motant avec la méme facilité une pièce de dix
sous et les eufants qui ne sont pas sages.

Il fait des tours qu'on n'a jamais vu jusqiua
ce our.

il faut le voir pour le croire.
C'est lundi qu'il commence ses represen-

tatiotns au Théatre loyal.
Il y aura foule, les places sont deja.presque

toutes retenues.

Complainte du condamné Brainerd

Air connu.
Du coupable dont larrêt
Nous a tous mis dans l'alarme.
Aujourd'hui, ma muse en larme
Va redire le forfait.
De ce crime, il faut le croire.
Bien affrcnse est la noirceur.
Puisqu'on n'a pu, dit llistoir
Attendrir le gouverneur.

Ai district dle Trois-Riviér".
(C'était Pan cinqute-tro
Jaloux du lot de ses frères,
Et prétendant qu'on ses droite
L'avait lésé le partage,
Ponr se venger de son sort,
A sa mère, tou de race.
Brainerd a donné la mort.

Pendani sept ans, un asile
Aux Etats couvrit ses jou rs,
Il eût mieux fait, Pliobécilu
Là-bas de Vivre toujoucs
Pour saisir un héritage
Il a voulu revenir;
C'est lui qui s'est fait saisir.
Iester eût été plus sage.

Ca prouve que tét ou tard
Luit le jour du la ver.reance
Et qu'ici-bas ii peimTîard
Toujours meurt par la potence.
Dés longtemps le condamliné

n attendant son supplihe,
Hélas! vivait enchainé.
Il fallait que ça finisse

Pour dresser les échafada
Et perpétrer la sentence
On dit que trente bourreaux
Ont offert leur assistance.
De Por pour dli sang! horreur!
De l'enfer clique saniglaite,
En ce lieu, moi dictateur,
On vous pendrait tous ies trente.

Vous, que je vois accourir,
Peuple qui couvres la place,
Pour celui qui va mourir,
Au Seigneur demade griûce.
Mais de ceci souviens-toi :
Pour l'assassin dle sa mère,
Lorsque mérie il serait roi,
Point de pardon sur la terre.

AscAczo.

Le Pape Pie IX sur le point de quitter
Rome.

[Un de ios lecteurs a bien voulu nous en-
voyer l'éloquente page de littérature que
nous publions ci-dessous. Nous ci recom-
mandons la lecture aux cceurs vraiment ca-
tholiques. -BÉD. de l'Omnibus.]

Les temps sont mauvais! La vertu est
méprisée le sang coule, de nobles, de. mag-
nanimes victimes succombent et l'âåmue sen-
sible de Pie LX est livrée à de mortelles an-
goisses, à de grands sujets de douleurs.

De nouvelles persécutions d'incro>able,
attentats sont portés contre sa personne
sacrée, limpétuosit dela violence dont on
use envers le chef auguste lu Saint-Siège,
est inouie, les ennemis de la religion semblent
animés d'une rage inlàme pour exciter la ré-
volte contre la légitime autorité du Sièga

Apostolique. Chaque jour on comble de.plus
la mesure des outrages& Chaque joir, on
foule aux pieds ses droits- souverains et c'est


